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des ancres et des coeurs composés de fleurs naturelles de
la plus grande richesse.

Sur le maître autel, deux immenses cours formés avec

des jets de gaz produisent le plus bel effet. Le nombre de

lampes et de cierges brûlant sur l'autel s'appelle légion.
Des bannières, des penons et des oriflammes avec des em-
blèmes et des inscriptions appropriées à la fête ornent les
parois du chour.

Un tapis de velours a été posé au centre du balustre et
descend jusqu'à la première rangée de bancs dans la nef.
Sur ce tapis on a disposé des lampes avec globes coloriés
et des vases de fleurs aux parfums pénétrants. Le coup
d'oil est réellement féerique. Les zélateurs de l'ouvre
du Sacré-Coeur envoient continuellement de riches ca-
deaux de fleurs pour la décoration du temple qui se con-
tinue sous la direction de personnes qui ont une idée
exacte du beau artistique.

Ce matin, à sept heures, on a chanté une grand'messe

à laquelle assistaient plusieurs mille personnes. Le célé-
brant était M. le curé Sentenne, assisté par M. l'abbé Ha-
mon comme diacre et M. l'abbé Guihot comme sous-
diacre.

Les communions ont été si nombreuses qu'elles ont
duré presque continuellement de cinq à huit heures du
matin.

JE pleure la passion du Sauveur, loin d'en rougir, je devrais la

pleurer devant tout le monde.

Tous ceux qui auront fait le b;en et persévéré jusqu'à la lin, l'Esprit
du Seigneur se reposera sur eux et fera d'eux s't demeure et son

temple.-Si. Fr'ançois.-
2 leilre aux Fidèles.

Obéissez à la voix du Fils de Dieu. Gardez ses commandements de

tout votre cSur et observez ses conseils avec une soumission par-
faite.-St. François.-Lettre aux .Prltres de l Ordre.

Rien ne charme autant que le souvenir de la vie et de la Passion

du Sauveur, qui m'occupe presque continuellement - et quand je vi-

vrais jusqu'à la fin du monde, je n'aurais pas besoia d'autre lecture.

-St. Francois,-A pophi. 50.

r Nous avons pilutôt lieu de nous réjouir quand nous sommes exposés
à la tentation et que nous supportons genéreusement en ce monde,
pour la vie éternelle, les épreuves 'it l'or-ire naturel et sufnaturel.-

't François.-lre. Règle des FF. Afin. xvi.


